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La fluence est définie à travers un écoulement de la parole sans 

obstacles ou efforts (Monfrais-Pfauwadel, 2014). Toutefois, de 

nombreuses disfluences entravent la fluence, sans toutefois toucher 

tous les mots produits. En effet, les recherches sur le sujet opposent 

souvent les mots de contenu (verbes, substantifs, adjectifs, adverbes) 

et les mots de fonction (articles, pronoms, conjonctions,…), 

montrant souvent que les mots de contenu étaient plus disfluents 

chez l’enfant (Smith & Howell, 2013), alors que les mots de fonction 

seraient plus disfluents chez l’adulte (Maruthy, 2015). Si un certain 

nombre d’études portant sur ce sujet a été réalisé, il faut toutefois 

signaler que ces études demeurent très rares chez les bilingues 

(Gkalitsiou et al., 2017). 

De fait, l’objectif de cette recherche est d’identifier, dans les deux 

langues parlées par des enfants bilingues, les classes grammaticales sur 

lesquelles les disfluences interviennent le plus fréquemment. Notre 



hypothèse est que le bilinguisme ne modifiera pas la catégorie des 

mots disfluents. 

Pour mener cette étude, 8 enfants libanais bilingues (ayant la capacité 

à communiquer dans les deux langues et présentant un bilinguisme 

dominant (Kohnert, 2013)) arabe libanais (L1) – anglais (L2) ont été 

enregistrés. Les enfants devaient répondre à des questions ouvertes et 

raconter une histoire de Frog (Mayer, 1974 - 1975). L’analyse des 

disfluences réalisée en termes de fréquence d’apparition de 

disfluences (Byrd et al., 2015) révèle qu’en arabe, la moyenne des 

disfluences touchant les mots de fonction est supérieure à celle des 

mots de fonction-contenu et de contenu (respectivement 23.48%, 

14.44% et 9.70% des mots prononcés). Ce même résultat a été 

observé en anglais (respectivement 9.37% et 3.86% pour les mots de 

fonction et de contenu). Ainsi, les disfluences touchent davantage les 

mots de fonction dans les deux langues. 

Les résultats obtenus confirment ceux obtenus pour d’autres langues 

menées sur des enfants monolingues et constituent un premier pas à 

des recherches ultérieures menées sur un échantillon plus large. A 

terme, l’objectif est d’inclure une cohorte d’enfants présentant des 

troubles de la parole tels que le bégaiement. 
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